
ROMEO TEMWA, 

Filament lumineux

Acrylique et encre sur toile

Haut. : 110 cm – Larg. : 80 cm

Roméo Temwa (né en 1993 au Cameroun) est un artiste qui interroge le rapport entre image, information et vérité. À travers

l’acrylique et l’encre, il dénonce une menace invisible : la désinformation et les fake news, amplifiées aujourd’hui par l’Intelligence

Artificielle (IA).

Son œuvre est un appel à la pensée critique. Elle met en lumière le danger de se laisser submerger par le flux d’informations sans

discernement : lorsque nous cessons de filtrer ce que nous recevons, nous risquons de perdre notre identité et de devenir de simples «

pions » manipulés par les médias et les algorithmes.

Pour Roméo Temwa, les médias ne sont pas seulement un sujet d’étude : ils sont aussi un matériau artistique. Il intègre à ses toiles des

fragments de journaux, d’images et de textes, qu’il recouvre ensuite d’encre et de peinture. Ces couches évoquent la densité du flux

médiatique dans lequel nous évoluons. En les intégrant à ses figures masquées ou fragmentées, l’artiste montre que nous sommes

littéralement façonnés par les récits médiatiques. En les recouvrant, il symbolise la nécessité de déconstruire ces récits pour

retrouver une vision plus claire du monde.

1. La consommation d’information

Dans l’œuvre Filament lumineux, Roméo Temwa illustre la manière dont l’information est devenue un produit de consommation rapide,

comparable à une boisson ou à une fleur éphémère. Nous cherchons souvent le plaisir immédiat — le « like », le « buzz » — plutôt que

la vérité. Les réseaux sociaux et l’IA transforment les sujets les plus graves en simples divertissements.

La figure tenant une rose et une bouteille incarne l’individu qui absorbe passivement une réalité médiatisée. Le message est clair : une

information consommée sans réflexion devient toxique.

 Temwa dénonce la fragilisation de l’identité à force d’ingérer des contenus superficiels ou mensongers. L’information est devenue

un champ de bataille où médias et algorithmes manipulent nos opinions.

 L’Intelligence Artificielle, via les moteurs de recherche et les réseaux sociaux, amplifie les fausses nouvelles en nous enfermant dans

nos filtres de préférence. Face à cela, l’esprit critique devient notre seule défense : un bouclier indispensable pour distinguer le vrai

du faux.

Œuvres prêtées par la Galerie Mémoires Africaines, route de Ngaparou, Saly

Roméo Temwa : Le jeu numérique et la pensée critiquedes œuvres au lycée :1.
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ROMEO TEMWA, 

Floraison

Acrylique et encre sur toile

Haut. : 130 cm – Larg. : 120 cm

2. Filtrer les données

Dans Floraison, les masques à gaz portés par les figures ne sont pas de simples protections contre un air

pollué : ce sont des boucliers mentaux contre les bombardements d’informations vraies ou fausses.

L’artiste invite à développer un filtre personnel, une capacité à trier et à hiérarchiser ce que nous recevons,

afin de reconstruire notre identité dans le chaos médiatique.

Les visages masqués ou éclatés expriment la perte de soi lorsque l’on croit tout sans recul. Le vert

omniprésent représente l’univers des écrans, de la saturation numérique et de la surcharge

informationnelle.

 Les personnages repliés sur eux-mêmes semblent asphyxiés par les « bulles » toxiques des fake news. L’artiste

évoque les algorithmes de l’IA comme une partie d’échecs dans laquelle nous serions devenus les pions.

Mais au-delà de cette lecture universelle, Roméo Temwa, artiste camerounais, fait aussi écho à une réalité

africaine complexe : celle de la liberté de la presse et de l’information. Dans de nombreux pays, les médias

indépendants — journaux, radios ou plateformes citoyennes — subissent de fortes pressions

gouvernementales. En parallèle, les réseaux sociaux deviennent un champ de bataille numérique : ils servent

à la fois d’outils de mobilisation et de vecteurs de propagande ou de désinformation.

 Les suspensions de médias ou les coupures d’internet lors de troubles politiques, comme on a pu l’observer

au Sénégal, témoignent de cette lutte entre expression libre et contrôle de l’information.

 Dans ce contexte de fracture informationnelle, l’appel de Roméo Temwa à la pensée critique prend une

résonance d’autant plus urgente : penser, c’est résister.

Œuvres prêtées par la Galerie Mémoires Africaines, route de Ngaparou, Saly

des œuvres au lycée :2. Roméo Temwa : Le jeu numérique et la pensée critique
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ROMEO TEMWA, 

Au nom du père et du Saint d’esprit

Acrylique et encre sur toile

Haut. : 110 cm – Larg. : 100 cm

3. Le culte de la désinformation

Dans Au nom du père et du Saint d’esprit, Roméo Temwa réintroduit le motif du damier d’échecs, symbole de stratégie

et de manipulation, en l’associant cette fois à une référence religieuse.

Une figure centrale, auréolée de lumière, est entourée d’un groupe qui semble l’adorer : c’est l’image d’un culte

aveugle, celui des idées toutes faites, des récits séduisants mais mensongers.

Les fake news fonctionnent comme des dogmes modernes : elles exploitent nos émotions pour se répandre plus vite

que la vérité.

 En jouant sur le double sens du titre (Saint Esprit / Saint d’esprit / sein d’esprit), l’artiste rappelle que celui qui

garde son esprit critique est le véritable « sauveur ».

Dans cette œuvre, Roméo Temwa nous invite à résister à la tentation de suivre aveuglément le mensonge collectif,

et à réhabiliter la lucidité comme valeur spirituelle et intellectuelle.

Conclusion : Le pouvoir du réflexe critique

Roméo Temwa est un artiste engagé qui ne prône pas la révolte violente mais une révolution conceptuelle : faire

des idées et de la pensée critique nos meilleures armes.

Ses collages de journaux symbolisent la possibilité de transformer le flot d’informations en matière de réflexion.

Dans un monde où l’IA peut créer des réalités trompeuses (deepfakes) et renforcer les bulles de filtre, la vigilance,

la vérification et le doute raisonné deviennent nos super-pouvoirs contemporains.

L’œuvre de Roméo Temwa nous rappelle que la liberté ne se conquiert pas par la force, mais par la lucidité.

Œuvres prêtées par la Galerie Mémoires Africaines, route de Ngaparou, Saly

des œuvres au lycée :3. Roméo Temwa : Le jeu numérique et la pensée critique
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